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Orléans Rive droite

CARMES■ Hussein Abou Ghaida était maître de conférences à Rennes

Le doctorant restaurateur

Marion Bonnet
marion.bonnet@centrefrance.com

B ac + 9. Le CV d’Hus
sein Abou Ghaida a
de quoi impression

ner. L’homme, originaire
du Liban, est doctorant.

Avant d’ouvrir son res
taurant libanais sur la pla
ce DeGaulle il y a un peu
plus d’un mois, Hussein
était maître de conféren
ces à l’université de Ren
nes, dans le domaine bio
médical.

« Je travaillais dans la
h a u t e t e c h n o l o g i e. Je
m’occupais de concevoir
des semelles dotées de
capteurs qui mesurent
l’équilibre des personnes
âgées, pour détecter si el
l e s v o n t t o m b e r p a r
exemple. »

« Par hasard »
S’il s’est retrouvé à Or

léans, c’est pour suivre
son épouse, actuellement
en doctorat à Polytech. Et
s’il s’est retrouvé à la tête
du restaurant « Tawouk &
Falafel », c’est « par ha
sard ».

« J’étais au chômage et il
se trouve que j’habite jus

te à côté de la Boutique de
gestion (*) à La Source. Au
départ, je me suis dit que
j’allais créer quelque cho
se dans le biomédical.
Mais c’était un peu plus
risqué. Alors je me suis
lancé dans ce projet. »

Tout a démarré très vite.
Dès son deuxième rendez
vous à la BGE, Hussein est
revenu avec un dossier
épais comme trois dic
tionnaires. Concept, busi
ness plan, perspectives de

développement : tout était
prêt. Son but : « faire en
trer le mot falafel dans le
langage des Orléanais ».

« Je prépare les produits
tels qu’on les mange au
Liban, sans rien “franci
ser”. » Son petit plus : des
ingrédients qu’il fait direc
tement venir du Liban et
de l’entreprise familiale.
« Ce thym, c’est moi qui
l’ai planté ! », s’amusetil.
Et ça marche. La cadence
augmente de jour en jour.

« En fait, je travaille sur
le même principe qu’un
chercheur, expliquetil. Je
teste d’abord à une petite
échelle et, si ça marche, je
mets en place. »

Seul en cuisine et au ser
vice, Hussein ne compte
plus ses heures. Il envisa
ge d’embaucher une per
sonne. Et projette de créer
un service de livraison à
domicile. ■

(*) Une association d’accompa
gnement à la création d’entrepri
se située à la Maison de l’emploi.

La place De-Gaulle accueille
depuis peu un nouveau
commerçant au parcours
peu banal…

CHERCHEUR. Hussein Abou Ghaida (28 ans) a commencé ses études au Liban. Puis il a obtenu un
diplôme d’ingénieur à Lille et passé son doctorat à Rennes, où il a aussi enseigné.

Chaque année, les journées
de Saint-Laurent, de la pa-
roisse éponyme, convient
petits et grands à se re-
trouver, à la Maison de Ma-
rie pour des moments de
partage et d’échanges
autour de jeux, visites gui-
dées de l’église, pêche à la
ligne, ventes de fleurs et de
confitures, dîner et soirée
jeux.

Samedi, la paroisse pro
posait également au pu
blic d’acheter les ardoises
du nouveau toit de la Mai
son de Marie. Pour 10 €,

chacun pouvait la person
naliser et ainsi participer à
la restauration de la toitu
re de la maison paroissia
le. Ces ardoises seront bé
nies lors de la messe,
avant d’être posées durant
la prochaine tranche de
travaux. Les vingt plus bel
les ardoises seront expo
sées sur le site de la pa
roisse. ■

èè Pratique. Maison de Marie, 14,
place Saint-Laurent. Il est possible
d’acheter des ardoises en ligne sur le
s i t e d e l a p a r o i s s e ,
www.sa int laurentor leans .com -
Renseignements : 02.38.78.01.80.

SOUSCRIPTION. Pour 10 €, chacun a pu s’exprimer sur les ar-
doises de la nouvelle toiture de la Maison de Marie.

MADELEINE

Des ardoises personnalisées
pour la Maison de Marie

SAINT-VINCENT ■ Le lycée BenjaminFranklin a signé,
vendredi, une convention de partenariat avec ERDF.
Muriel Falibaron, proviseure de l’établissement et
Jean Candiago, directeur territorial d’ERDF pour le
Loiret, ont paraphé cette convention. « La signature
a été motivée par le fait que 30 % des élèves sont
des apprentis en BTS Électrotechnique », explique
Frédéric Taraud, chef des travaux au lycée. La céré
monie a été précédée d’une conférence sur le comp
teur communiquant Linky, sur lequel vont travailler
les filières électrotechniques.

Nouveau partenariat pour ERDF

Samedi, à salle polyvalente
de la rue du Faubourg-Ma-
deleine, toute l’équipe de
l’association Anim’Madelei-
ne accueillait ses adhérents
pour une soirée sur le thè-
me du sud et du soleil, en
présence des élus.

Les 70 personnes présen
tes ont pu déguster une
estouffade de bœuf aux lé
gumes du soleil, avant de
virevolter sur la piste de
danse.

L’association Anim’Ma
deleine est active depuis
2007, au rythme d’une
animation de quartier par
mois. Pour le mois de mai,
l’association inaugurera la
fête de la Madeleine, qui
se tiendra place du Mar

ché (allée PierreCheval
lier), avec une guinguette,
une buvette restauration,
une structure gonflable
pour les enfants, et un
marché aux livres, CDs, vi
nyles et cartes postales…

Au mois de juin, place au
traditionnel videgreniers,
installé place du marché.
En septembre c’est un jeu
de piste quai SaintLau
rent, et au mois d’octobre,
le Salon créativité, à la sal
le polyvalente. ■

èè Pratique. Fête de la Madeleine,
place du Marché, samedi 21 mai, de
17 heures à 21 h 30. Emplacement :
10 € les 5 mètres. Réservation chez
Biskup Fleurs, 76 bis, rue Brise-Pain.
Renseignements : 06.25.53.70.94.

ASSOCIATION. L’équipe d’Anim’Madeleine œuvre tout au long
de l’année pour assurer des activités dans le quartier.

MADELEINE

L’association Anim’Maeleine
inaugurera la fête de quartier

des animations, des jeux,
des contes pour enfants,
ont permis aux enten
d a n t s d e d é c o u v r i r l e
monde des sourds.

Samedi, près d’une cen
taine de personnes parti
cipaient à la fête. Les orga
nisateurs avaient prévu de
nombreuses activités : un
repas partagé, des jeux et
une exposition où Roger
Rodriguez, auteur sourd
présentait ses livres pour
enfants. Philippe Lemaire,
photographe sourd don
nait aussi à voir une série
de photographies mono
chromes sur le thème du
mouvement des Indignés.

Durant cette journée de
partage et d’échange, Ade
line Beaujon, traductrice,
facilitait la communica
tion entre les sourds et les
entendants. ■

Samedi, dans les locaux du
collège Assomption-Saint-
Marc-Saint-Aignan, les
membres de la Maison des
sourds du Loiret et leurs
amis fêtaient la première
année d’existence de Chez-
Signes.

ChezSignes est un sec
teur créé par l’association
afin de développer les ren
contres entre sourds et en
tendants. « Les deux com
m u n a u t é s n e s e
mélangeaient pas. On veut
qu’il n’y ait qu’un seul
monde », souligne Rémi
Piat, directeur de Visuel
langue des signes et res
ponsable de ChezSignes à
la MSL.

En un an, les rencontres
entre personnes sourdes
et entendantes se sont
multipliées. Des repas à
thème, des soirées avec

PARTAGE. Sourds et entendants étaient réunis au collège Saint-
Marc Saint-Aignan pour ce premier anniversaire.

SAINT-MARC

Le secteur ChezSignes
souffle sa première bougie
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